
des femmes noires convoque ii 
Toronto un congres national des 
femmes noires du Canada. 
L1'immense succes de cet evenement 
determine la tenue, ii l'instigation 
d'organismes regionaux, d'autres 
congres semblables et aussi courus ii 

1 CANADA 1 ~o&treal(1974) ,  Halifax (1976), 
Windsor ( 1977). 

Une resolution adoptee ii l'unani- 

Jeune Fran~aise, originaire du Mali. 

Jane Kouka-Ganga 

Black women are three times victims 
- because o f  their colour, sex, and 
worker status. The main objective of  
the National Congress o f  Canadian 
Black Women is to upgrade the role o f  
Black women in Canadian society, to 
fight racism, and to improve all aspects 
o f  living conditions. Members are 
making efforts to involve more franco- 
phones in congress activities; at present, 
anglophones are in the majority. Un- 
fortunately, it seems that racial discri- 
mination is as prevalent in Canada as 
it is in the United States, sometimes in 
more insidious and subtle forms. Black 
women are kept apart from feminist 
movements. They feel guilty when they 
engage in activities not directly related 
to the well-being of  their families, for 
which they are often the only supports. 

mite au cours du IVe congres institue 
un organisme permanent, le Congres 
national des femmes noires du 
Canada, dont la charte est ratifiee ii 
Winnipeg, en 1980. I1 a pour objectif 
principal la valorisation du r61e de la 
femme noire dans la societe cana- 
dienne. Un secretariat national 
charge de la coordination de ses acti- 
vites et forme de d6leguees en pro- 
venance de toutes les provinces du 
pays est elu 2 l'occasion de chaque 
rencontre. 

Toute femme noire 2gCe de seize 
ans et plus peut devenir membre du 
C0ngri.s national des femmes noires 
du Canada. 

Le Comite regional de Montreal 
C r E  en dCcembre 1974, le Comiti 

regional de Montreal inaugure son 
programme d'action par l'explora- 
tion du concept de la triple op- 
pression, facteur determinant de la 
condition de la Canadienne noire: 
parce qu'elle est de race noire, 
femme et travailleuse, la femme 
noire est marginalisee, exclue des 
activitCs principales de la sociCt6. 

Les objectifs: 
1 Favoriser, par la mobilisation 

des forces collectives, un climat ou 
les femmes noires puissent se ren- 
contrer et examiner ouvertement 
leurs problemes. 

2 Sensibiliser les femmes noires 
de facon qu'elles rejettent ferme- 
ment l'oppression et l'exploitation 
qui s'exercent traditionnellement 2 
leur Cgard. 

3 Etre le porte-parole des femmes 
noires pour tout ce qui a trait 2 leur 
condition, ii leurs aspirations. 

4 Sensibiliser les media et les insti- 
tutions gouvernementales aux prob- 
lemes concernant les femmes noires. 

5 Developper des relations avec 
d'autres organismes locaux, natio- 
naux et internationauxpoursuivant 
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des objectifs identiques ou analogues 
B ceux du Congrcs national des 
femmes noires. 

6 Planifier et mettre en oeuvre un 
programme d'action repondant aux 
besoins des femmes noires. En 
d'autres termes, travailler h resoudre 
les principales difficult& liees: 

ii l'education des enfants et des 
adultes; 

au racisme et h la discrimination; 
h l'immigration; 
au logement; 
B la main-d'oeuvre (formation, 

sous-emploi, chomage); 
B l'apprentissage du fran~ais ou 

de l'anglais; 
aux soins medicaux; 
B l'dge critique, au troisieme dge 

et au quatrieme dge; 
aux problemes juridiques; 
B l'acces aux services sociaux 

(garderies, bien-Ctre social, per- 
sonnes Cigees ou dans le besoin). 

7 Reexaminer constamment les 
objectifs et ajuster les efforts en con- 
sequence. 

Les activitks 
Les activitks du Comite regional 

de Montreal rkfletent nos soucis et 
temoignent de nos efforts en vue de 
multiplier et d'approfondir nos 
contacts. 

Nous avons organise des colloques 
sur : 

la triple oppression, 
les relations entre femmes et 

hommes noirs, 
la vie en famille, 
et tout dernierement, le reflet 

veritable de l'homme noir. 
Nous avons participe B plusieurs 

colloques dont le: 
colloque de 1'Alliance des organi- 

sations noires de Montreal, 
colloque du Mouvement QuebC- 

cois contre le racisme, 
colloque du Rassemblement des 

Africains du Quebec, 
colloque international de la ~igu'e 

des femmes de Quebec sur La femme 
sous l 'apartheid, 

colloque du Ministere de 1'Immi- 
gration du Quebec sur les femmes 
immigrees au Quebec: Femmes 
Zmmigre'es, a nous la parole!, 

colloque sur le Plan d'action des 
programmes d'action positive de 
gouvernement: Autant de fa~ons 
d18tre Qut?bt?cois, 

colloque international de 1'Insti- 
tut Simone de Beauvoir sur la re- 
cherche et l'enseignement relatifs 
aux femmes. 

Le Cornit6 prCte toutes sortes 
d'assistance aux femmes et aux en- 
fants en difficult& gkneralement, il 
les fait accompagner aux bureaux de 
la commission des droits de la 
personnel du Ministere de l'immi- 
gration, de la commission d'assu- 
rance-chbmage. . . I1 organise sou- 
vent des cours visant B faire prendre 
conscience aux femmes de leurs 
droits, B les aider B mieux gerer le 
budget familial et h mieux surveiller 
leur sante. 

Beaucoup dfefforts ont et6 faits 
pour interesser les femmes noires 
francophones aux activites du Con- 
gres dont les membres sont surtout 
des anglophones de vieille souche. 
Toutes les activites de la commu- 
naute ha'itienne tendant h resoudre 
des problemes de racisme re~oivent 
l'appui inconditionnel du Comite. 

Chaque annee, le Comite honore 
les femmes noires mkritantes, objets 
de la fierte et de l'estime de la 
communaute noire: B l'occasion d'un 
banquet, leur sont present& un 
cactus et une rose, symboles d'endu- 
rance et de determination, de beaute 
et de preservation. 

Le Comite s'emploie B obtenir des 
organes de la presse Ccrite et parlee 
qu'ils corrigent les stereotypes ten- 
dancieux ou insultants pour la 
femme noire. 

Apres une entrevue avec le Minis- 
tre de l'education, M. Camille Laurin, 
une delegation du Cornit6 a obtenu 
la suppression de deux textes de La 
Lecture sous toutes ses formes, un 
manuel scolaire ii l'usage des eleves 
de troisieme annee des ecoles de 
langue fran~aise. Le premier des 
textes en cause rapporte l'histoire 
d'un garqon noir qui souhaite avoir 
les yeux bleus et qui se les voit attri- 
buer apres une bonne action! Le 
second est le k i t ,  de la confronta- 
tion en Afrique, de jeunes enfants 
blancs avec des anthropophages 
noirs! 

Le sort de la Canadienne de 
race noire 

La Canadienne noire est confrontee 
h des difficult& B la fois similaires et 
differentes de celles que rencontre 

sa congenere amkricaine: elle est 
sujette au mCme racisme institu- 
tionnel, mais qui est ici beaucoup 
plus cauteleux et plus cruel parce 
que la societe canadienne ne veut 
pas admettre qu'elle le pratique B 
grande echelle. La Canadienne noire 
est visible par sa couleur mais com- 
pletement passe inaper~ue quand il 
s'agit d'estime, de remuneration, de 
promotion, de pouvoir ou de merite. 
Elle est souvent maltraitee, negligee, 
rejetee et identifiee par des images 
negatives, deformees et debilitantes, 
vc5hiculCespar lesmedia, l'histoire.. . 
Elle est l'eternelle immigrante pour 
qui le multiculturalisme se reduit 
aux danses folkloriques, aux cos- 
tumes et mets ethniques. 

Elle est systematiquement tenue B 
l'ecart des mouvements feministes, 
ce qui ne contribue pas ii relever 
l'estime qu'elle a d'elle-mCme. Elle 
souffre d'un complexe de culpabilite 
quand elle s'engage dans des activi- 
tCs n'ayant pas de rapport direct 
avec le milieu familial, comme le 
perfectionnement professionnel ou 
personnel: h l'instar de beaucoup de 
ses semblables, elle a et6 condi- 
tionnee dcs sa prime enfance h vivre 
pour les autres. 

Les membres actifs du Congres 
national des femmes noires h Mon- 
treal trouvent reconfort et s6curite 
au sein de cette association, mais au 
prix de gros sacrifices - de temps et 
d'energie - qui ne compensent mal- 
heureusement pas l'absence d'une 
permanence si necessaire pour 
assurer les liaisons telephoniques, 
expedier les affaires courantes. . . 

La contribution de la femme noire 
du Canada est loin dlCtre negligeable 
mais son histoire, comme celle de 
toute la communautC noire, est 
releguee dans l'ombre. 

Le travail est, pour elle, rarement 
facultatif, genkralement obligatoire 
et jamais une sinecure. Plus souvent 
que de raison, elle est, ou bien le 
chef d'une famille monoparentale, 
ou bien l'unique source de revenu 
d'une famille oti le pere est cons- 
tamment reduit au chbmage. . . 

La Canadienne de race noire est h 
decouvrir. . . 

Responsable des relations publiques 
Comite' rigional de Montre'al du 
CongrBs National des femmes noires 
du Canada 
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